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couvert la pUM d'an* heatenr de cinq eanilsnétras 

nanties scories, vooa pouves juger du désespoir 
iln« marchande foraine. . mm u t 

U i «[anli revenaient ehex «u* *•"• UQ " t l 

pitoyable. On lu sursit pris pour de* »•»«•-
Ce n'ut que U lendemain du ««P"* « « »™M 

qu'on eonifQtili faire airowr le place. 
OÙ» TOUU uni doute Mr. dèwgrfabU 4 la ]««-

neses du vira et aux marchands. 
A « pofnt de vue. on aréuasi Celte petits ma-

.. . . . . i..* Hi-ti« ...» »Me considération 

Je Hs-nore. mais ce que jâ sais Insu, c'est que la 
nonalsuon Ml tria Irritée du procédés du m ire, 
et MM partt-prti, U laut convenir qu'il y a véri-
tablemenl de quoi. 

Je livre ces faite A Totre appréciation. Monsieur 
le Rédacteur, vous laissent libre d'ea tirer telle 
conclusion qui voue conviendra 

iû légume* «t i«i fruits qu'Ut r «>' 
jaune* voleurs reconnaissent les faits dont 

_ . tribunal lee condamne: Alphonse Piquet i 
16 Jours de prison. Arthur Piqaet et Géasr Deeo 
ninek à 15 Joura de correction. Oient à Edmond 

m* Jeun Volt, bouqi 
banc des prévenue est inculpé d'exercice ilWg il de 

'--•'-u, pharmacien a trouvé, 
ut dans ta maUon.du chlo-

ridrale de morphine, de la poudre de caiiUmride et 
' Une** pharmaceutiques et vèuéneueea. 

juaai la réputation de ae livrer A dei 
manœuvre! abortîvei. Il aérait même ordonné i 

Votre bien dévoué. 

— La poil» i 

u nom de Van Hsllewyn 
tisserand, sent domicile, 
Cet individu ayant èle louilts 

i A lame fixe d'nn< 
centimètres, qu'il avait dana : 

isltion du parquet, 
tonda étrangers, pris « 
è ont élèènaUmenUr 

mméa Vaodenbusehe Jnlea, 31 » 
"uni ouv* 

s peine de don ans de prison a 

mé» Taupe Edouard, 27 ans, Maiurel 
Jeati-Biptiste, SB ans, tisserand* »l Laumonl Paul, 
lit ans, doiaeelique, ont été l'objet d'un procèa-
vurb»l pour bria de clôture, 

- Vne m»,tla de paille d'une valeur ce 400 fr., 
appartenante M. Dalesalle, 

a de son veeloo. 

i U&Uiqi 

IU1|U1 aétér 
s deux heures. j feu. 

a cendres», ieuJi apres-mid., 
lout trois jeunes iraudeura 

mmé Uenr 
Speeksert. 18 ana, déjà condamné trois fuit, ex 
pi'lné de France, a été arrêté. Il était porteur de 35 
paquets d'allumettes de cotatrebaude dont il t'était 

M. Deq> 

lo procureur de la Eépubl 
gurnement A 

_ NeuvIIIe-eu-Fet-rata 
wing a servi la semait 

clientèle 
que de Neuville-en-Ferra in, 

Malgré notMdéiii» poi 
nous croyons devoir pour c 

Si l'aai 

pouf celte t 

c feuille de 
h sa dévote 

a article Boa signe, 
(S!* y répondra, 

ehe derrière l'habit eeclésiaati-

3iio, son intervention dana un débat parement 
'administration locale, duquel nous avons tou

jours exelu soigneusement tout ce qui pouvait 
Paraître porter atteinte soit A des convictions, aoii 

l'Eglise ou à sas ministre*, rapaltua eaeguliere 
ment non caractère. 

dans nos Bits saïga*) 
*- Christ, toute d< 

censé raprésen-
osé signer, i eelul-li 

a intervention i m agre. _ 
.i ds la religion du Christ, 

mansuétude ai d'humilité, qu'il 

synonyme de lé 
Voua verrez, : 

peur de te faire 
- a 

i le plus profond mèpi 

Vona verrez, Neuviil 
e faire c.»i»ultre. 

Dana tous le. cas, A l'insulta s 

L I L L D 
Enfanta perdus. — Hier soir, au moment 

cù.le sergent de ville Gallet, passait dans la 
ru* de ta Baipnerie, il aperçut au milieu d un 
groupe de g..niina, un jeune gaiçnn de 7 A 

m a déclaré 
touche, demeurant à Rooba 
iVnfent au peste du 1er arrondisse 

fille Selosae. qui 
roasuae avancée et aiieinie uaïuouoniioc, uuo 
iqueur amèra qui lui aurait occasionné des msux 
'estomac et une forte dyssenterle. 
Un mois après avoir absorbé la dite liqueur, la 

e Kolt A la Alfe Seloase. 

le, Mlle Flore Seloase. 

LUtres condamnations. — LéonLamarcq, 
s de prison et 500 fiança d'amende ; III 

Tnvtens et Joseph Vandevelde. chacun 15 Jour 
50U francs, pour fraude. — Edmond Breman, 10 

pour menti idlé.oatrage et ivi a Themans, 1 mois, 
«pulsion, 

ragabondâ t». 
irrèté d'expulsion. — Marie Dewailly, S joi 

i ilubsux, 3 mois, pour 
; Marie Dholsoe, 1 mois e 

- Jules Jeansietis, 3 n 

M- Couxurr. 

Viande corrompue. — Beat i 
nue avons rendu compte 1 

laleurîonr 

briqn 
de* débats dV 

rnemlna, bouclier. 
Noire confrère de la Dépéckê-NoutellUté er> 

sans doute mal PI tendu la déposition de M. Fi 
lier, médecin-vétérinaire, en profite pour relev 
une phrase de la défense, dana laquelle ou repro
cha a M. Dénia, impectftur auxHallea centrales , 

r saisi une viinde qui pouvait être or 
mee et dans laquelle on l'a 

Contrairement A cela, -
npérience. 

lepectfar de la«aîubrjlé 
déclare A la barre qu'il ar Krelier, attestant 

prouvait la saisie opérée chez le délinquant 
Quant i rineipémnce, dont on aecuse M. Denis, 

elle est complètement contronvee par les vingt an 
nées d'exercice de ce vétérinaire A Catala et, d< 
plus, noua pouvons assurer A nos Licteurs qui 
l'Administration municipale ne l'a nommé A soi 
posta d'inspecteur qu'après s'être entourée das ren 
aeignementa lu plus précis et lu plus favorables. 

Cour d'Assises do /a Sartho 

mimiMWmmmMm 
Par dépêche du M»ns,18 juin. — Aujourd'hui 
luparalt devar " 

femme de dix 
bouigtoisie de U ville.qui tenu d'empoisonner 
mûri... après trois mois de mariage. 

L'tff ira a pria, en quelque sorte, 
•ophrtions d'une cause célèbre. L 

peut-être n'apparal 

proportions i 
i sorte, au Mans, las 

fort joitê flétan i dans un procès A 

percepteur du Mai 

La jeune f. mme, 

quelques 
fr«te de 
trouve ru 
étaient venus à Lille avec leur sœur âgée de 
'*" it, et qu'à un-rertain moment 

e femme «met 
i dernier, Albert, âge de 5 : 

i Nationale. L'alaé a déclaré qu'ils 

Ces enfants ont Ht conduits devant 1 
mlssai re de police de Roubaix. 

Un hommû broyé à Caurfry 
Hier, & cinq heures, DOS machine d« tram-

way« li Omhréala » étant allée faire une 
provision d'eau, revenait vers la gare. Au 
moment où elle allait dApss<er le conducteur 
qui l'avait accompagnée, cet homme voulut 
traverser ta voie. 

Cette imprudence lui a coûté la vie, car il 
fut tamponné et horriblement broyé. 

famille de M. liaruet renfermai; de nombt 

Quant à la jeune femme, elle appartenait A uni 

dot que sa beauté. 
'achevait A peine que Mme 

Bardet. avec uns insistance singulière, pressait 
faire son testament an sa faveur. 
rJet était trop passionnément épris pour 
lr la moindre méfiance de cette " 

mande, si choquante, si prématurée 
institua sa femme légataire unlvesnaUe et. majl-
quea jours «pris, il tombait soudataMaMBt tjp< 

Un pharmacien du Mans, 11 
mellement établi, avait délivré A 
strychnine, que la jeune femme introduit 
progressives dans les alimenta de son f 

Personne, dans l'entourage des dei 
iin.-iit le moindre soapec 
tiidementeon œuvre, M elle n 
ême par las démarches le* pli 
Neufell — 

Tribun»! correctionnel da Lille 

Agence du M J, 
Dans son audience d hier, le trtt 
I a Jugé les s Haïr «s suivsntu : 

tayn, puis aa voyant sur la poi u 
. . il s pris la faits. . 

1 II set condamné par défaut ; D de U 
peine, 18 mois de prison et oO fr. d'amende. 

L H voleurs de l'Hôpital St-Sauveur. — Al 
phons* st Arthur Piquet. César Decontnck, Ed 

e marié, qnt, parait 
•ululait éperdumenté 
apportait la •tune ; son père lui 

mille francs, et U 
irenses et 

mnri dernier, i'ompoisonneuse était ecrouéa à la 
prison du Mans. 

" même jour, on fit uns découverte très inloV 
ite. On eut que la coupable avait dérobé des 

Du 18 juin 
Malasanca*. — Louis I-eelercq, ras 

• Maria Pennel, rue Maufait Si . -
aeserts, rus Watt 15. — Bertbe Pruvosi 

_ambeUa 346. — Oermsins Dalesalle, 
leol IBO. - Julie Notts, Hôtel-Dieu. -

".t-Amand 80. — Paul Gallet, i 

la famille Lsporte ; 

Les débats commencent A une heure s 
•• e Barde! e ' 

Elle est v 

Instruction n'abeulit pu. 

s Bardel e-t dans v iplet d'.ff.iese-
ie extrême timplioiié t 

costume eo mérinos et urap loir, capote en den
telle noire, avee une grande voilette. Iule a las peu-
dières gonflées et les yeux rougis. Les personnes 
qui la voyaient fréquemment ont peine 4 la ryeon-

Elle répond d'une voix A peina perceptible eux 
renntres quutiona que lui posa ls président des 
sslses, M. Ufèvre, conieTner A ta cour d'An- "nrav 

Lia Pieavat, 

SOUVENANCES 
,1er r fidèle d'elle 
Et devant mol toujc 
Mikado qui faisait ma colombelle belle, ' 
ttappelle moi toujours ces instants ai joyeux. . 

En vente à Konbsix : 
Chez M. Dunem-Mercbei, 31, Grande-Raa 

et partout. — Fabricant Félix Eydoux, Mar-
MiUe. i m 

Il a été très content 
Ma femme souffrait d'un* douleur scialique, 

Le docteur avait ordonné, maie Bans succès, 
itaplasmes et des vésicatolres. J'ai eu 

enchantement. C'est 
que j'ai été très éontent du St. Jacob* OU, 11 
calme instantanément les douleurs les plu* 
violente*. 

Moi-même, je suis goutteux, les frictions 
rec le St. Jacobs Oil ont toujours calmé mes 

attaques de la goutte. Vous pouvez donner à 
cette lettre la publicité que vous voudrez. 

HJPPOLYTE BARBÉ, Propriétaire, 
Rue des Perrière Moofennail 

(Seme-et-Oise). 

i, rue de 

Victor*Brunin/̂ Oanâ. jardinier) 
hôpital civil. — Désiré Mutiler, 2 ans, ru* Croix-

Martacea. — Entra: Joseph Pleavel, 24 ans, 
nployé et Victorine Vandeputle, 22 ans, Uiliause. 
- Jules Borgraere, 33 an», tisserand et Angélique 

Caliena, m soigneuse — Noé't Barbet. 2é ans, flleur 
et Julienne Verne, 21 ans, bobineuse. — J.-B. 
Glorieux, 33 ans, ajusteur et Marie Malandalre, 

i •' • 

f,M*!MS«lDEÇINiS, 
nouseonseil-

ils reeon-

lenrs clients. 
DANS TOUS LES CAFÉS 

Itxlger l'éUquatU sur la bouteilU 
TRIIXKS Frér*j, A Parpignan-Pyrénées iiïtir*-* 

TRIBUNE PUBLIQUE 
Ua noua demanda rtneertio» suivanaa : 
Est-ce depuis l'uniflcation de l'heure que les 

pendules ds la villa retardent de cinq minutée 
avec Lille, einai qu'avec la gars. 

&ogiiaat du É M I «I ÇoauxU 
Les ooncerts d'été. 

flle_ pas l'idée d'aller t 

grand malheur v 
, lui. dit-elle; vous devriez le vo 

— *e veis, 
b,de, répondit la cartoineBCisniie; mais U n 

; effet, que votre mari est ma-

Ceitte rôpoaae ne faisait pas l'affaire de Mme 
:ar.lft. aeas.iae»*sj: 
- Je as suis pas de votre avis ; moi je crois 
u'il ne sera plua visant le 10 mars. 
Naturallsanant, c» prepos frappèrent la earto-

cieûequi, ayant reçu de nouvelles 
"es an cours t _ _ 

le même sujet — rit part 
s Mm* Bardât Al 

lassera «entra! prévint M. Bardet 
a étroitement ss belle-fille. On !'(„_._ 
chevet du malade, dont la aiiuation, A 
i moment, commença de s'améliorer. 

Cette amélioration menas démontrait la enlpabl-
:é de la jaune femme. Le Parquet procéda A une 

enquête, et ta déposition du pharmacien qui avait 
don tes. 

lité de la jeune femme. Le Parquet procéda A une 
•—»'-, et la déposition du pharmacian — -

la poiaon acheva d* dissiper 
L'arrasUtion di Mme Bardet fnt décidée 

Dimanche 19 juin. — A Bondée*. Lembereart 
UtU (oaarUsr Saeré-Cuur), Salotné, Thumsenil, 
WtMsaios, Wavrin. 

«•rtnda l'arrêt i_ _ 
eeanbre 1891. Csl arrêt 
saai en France. 

Voua ne pouvei solliciter 1 
par décret. Dana ce bat. adresse* 
timbre 0 fr. 60) A M. le ministre de la justice. 
S- A, la mairie, si voua avec présenté des pièces, 

IU mosssat de votre majorité, dans 1* but d'être 

i Joeflrev 1. — Bertbe Pravoet, 
heures, boulevard Uaœbett. 216. 

EtaU-«lTU al* 1 ee irco lae; 

— Clémence Lepera, r 
j j f-- *" •Iules Deluarcq. 

lur-Joyenx. —Julien Canpela 
Marie Dsndfevel, _ w % C 

Orions. — Rachat Nolf, i 

11 A L l UÙprâtiqleAtln 
DETRUIRE toutes et partout, ei * ~ 
heures, aussi nombreuses qu'elles 

" ffratit et franco du Protpectui 

mité des fêtes de Tourcoing 
A S FAMILLES ET LES BOOléTtS 

qui désireraient louer U 

SALLE-, PUCE LEVERRIER 
pour des Réunions, Concerts ou autres 
:w, sont priées de s'adresser au Président de 
a Société des Fêtes, Place Leverrier, i Tour, 

coing. 

V «fRAICH»»^ 
« Dr BTIEQOaAEVE 

ASSURE LA SANTÉ 
«•i» V*. Parmi Ut 

IWT IWJTIS US «ALMWS 

lh l>MU [Mt-oiTl'n") 

*>V •ÉWIUU. Tlltm H a « I * 

S 

AU PETIT PARIS 
M,fiïii«e-RM, liBlAll (irtnlafiraBde-Hiee) 

SPECIALITE DE UNGERIE 
Bonaeterls, Trousseaux, Layettee et Oaeeauwria 

A L'OCCASION DES PRODÉRES COklMUïIÛNS 
Robe* de communiantes tontes faites « f i t » 
Robes d* communiantes jusqu'à • • lr. 
Jupons de communiantes avee volant bro

dé « . « S . 
Chemises d* communiantes 4 petits pila, 

i i l l t t C l r 
Pantalons de communiantes A petits pua, 

broderie Sue, 4 . S S i 6 .GO. 
Robes «Vt dessous de communiantes avee 

msneues, dentelle Al'escolure f.arfi d a&Q. 
Corsets i buse de communiantes, depuis 

1 4 t ù » f c 0 
Bas blancs de communiantes en coton fil, 

unis et à iours, depuis O.fitV 
Cela tares en ruban trèslargsdel . 9 5 A * f. 
Oants blancs coton depuis 0 . 4 S , en peau 

i l î l i t t t S 
Aumônlèrea • « f i , Houcbo rs 0 . « S , 

Voile* en tuUe à f «eS.Coui 

i»fr.G0 Co«tttmes complets te 
(if articiM} 

Mousseline pour *M*jmtm%n M\ allais 
1-60 de large depuis A a U W T ^ ' ^ ^ 

Percale, Nansoak, BrUlaatl* eeasr eonfet-
tion depuis O.aX», 

Chemise brodée pour garçon conmuaiaa't 

•Sto^eTKsîa»»: 
B u noir, f . » S . 

OCCASION 
r>S douziln,, i ilran* e M i 

COUIMT, Paliaua u 
bapMaa al d, - -

ASION UNlûlJE 

P r i x fixe marqué e * oMatrM » * • • » * 
MAISON DE CONFIANCE 

BULLETIN^LAINIER 
MARCHÉ A Tcnate 

de Roubaix-Tonming • 
Du 18 Juin Nevesibre . . 

Août 5 000 s 
Qc.obr* bMO a 

J«U1«... 
1%Manea calau. 
Mal •> la louab : 

Cana DM Roiraaii-Tooaooilia 

5.IX» 

1 " . . ^r^*0 

iiSaUTSTag i£& « f iy » ï £ : 

L S COMPTOIR D S C H A N U e ' 

A. p^^auiMyri 

Hhc:::::, 

A Agence C6mm$^cti 

3t90, rue 4e Unmjt 299 

C O H T 9 C A T 1 D 4 M 

La conmiasinn de' la Société s Ls Poi 
établis shea H. Osear 'MsbvSl, ' "' 
la Gare, Invite «es seetétairl 
réunion forxée qui sur* Ben Sa. locsl la dimanche 
19 juin courant, A sept béeras précisas) dn soir, en 
vue de preddre las diaf osttioe* au sujet da con
cours International ds pêche qui doit svolr lieu A 
Lille U 99 de ce mois. 

La Prévoyante, société Coopérative des Ren-
treurs. — Une Masmtlée) général» soi* lieu an 
jourd'hui dimsacae,.wjsjsf l t̂ aanree ^a soir. 

Estaminet « An Maréchal de Covghem, Grands 

Ordre du jour 
Rue, 111 

1- Demanda de candidats pour 1* renouvelle
ment partiel d* la Commission, qui sstra lisu A la 
prochaine assembles générais 

Pour Age candidat, il faut être Agé d* M ans, 
savoir lire et écrire, et Aire titulaires de la société. 

2- Questions diverses. 

aeV-'MO] _ 

. ArUEE, 
r Domestique d'Intérieur, 36 ans 

COSJUA) asaut aassUe service de cocher 
a»V*4Uen» d* 

eonaervé.. ex - f-
aussi s'ecinper 
jardinage. (856). 

3* Cemieemeur. 23 ans, Ions certi-

an courant d* aervice et ayant excel
lent», réfirstees. (833). 

&- Brùlear de café, 49 ans très ex. 

M *•—— 
-'—ierop éari>e. 

« t u . . 

vimereux-Plage. 
atés Boult 

salon, salle À manger, 4 chambre* i 
coucher, chambre Je bonne, cuisine. 
cave, W.-C. et deux Appartements 
composée l'en de 1 salle A manger. 
•2 chambra* A coucher, chambra de 
bonne, cuisine, cave el W.-C. 

S'adresser A M. Georges ADAM. 
72, me de Rivoli, Parts. «711 

mon 
rmr 

. A.vantd'aeaetar 
VOS MONTRES 

Pmchlaa, BiroUtnn 

Horloges - Méveils 
Allai Tiallar la, lUgaalu 'aiuta 

R u QaMtcaa, S 
pria da la Plaça Thien. a Tourcoing 
Mailtaur marché qua partout 

ATELIER DE RÉPARATIONS 
M a modéré.. 2038 

-tr* 

BOUTEILLES IflOES 
vOOamaBsl t*. Ma* OtUll 

Chea COCLOU-CIITIUrîII 

a.ooo id. 1-ahoii, " 
la (r. ta ma. 

U0» aoaUUlaa, 1 rarra 
T i c à U l r . laaaot. 

16.000 aouwrua, lorha aaaopa. 
Q O M M » » . ' 

Bordjatauaaa. 

. l-oaola. 

K e V 
ai l u . 

• pour ffraaéa r! 
Oln, lattaa at aapmlaa. 
•Maaaa at abaUa. pour koatalllai. 

ampàgrm 
1IAEQUIS DX PUÎrAOâ 

Propriétaire 1 KPERNAV (Maroc) 
Rapréaarité par II. Lrmla CC VRC 

Raa daa Pabrieanti, 68, 

feoill.tonde l'^aarrfr é*ttouimim-Têurtimf 17 

L'OR ETLE SANG 
PREMIERS PARTIE 

L'AMOUR Q U I N A I T 
On se demanda si ce monsieur n'était pas 

le père de ta Jeune fille venu pour eon pro-
«haïn mariage. 

Mais les doutes cessèrent bientôt. 
On vit s'nvancer le peintre italien, livide, 

las lèvres pelés, tremblantes de colère, le vi
sage monlrsnt lea plus méchants instneta, 
dsvenu hideux de rage, de jalousie. 

Oeorges vint Jusque deux pas de Marthe 
•t du marquis. 

Chacun s'arrêta pour assister d la scène, 
tant il paraissait évident que le jeune homme 
allait crier à tous sa fureur ou son deses
poir. 

Marthe cligna les yeux, affectant un grand 
•aime. 

La Fuslerie eut un sourire de compataion 
mêlée d'ennui. 

Montsgna oavrit la bouche : sueun son os 

Îut sortir d* sa gorge. Il était dans uù tel 
tat qu'il eut infailliblement écrasé Marthe 

d'un coup le poing ou qu'il se fnt jeté sur 1 
marquie. 

L'excès de aan exaspération le sauva seul 
Il ne put ni parler, ni avancer encore. 

Marthe.au bras de est homme qu'elle di 
•ait ne pas connaître, de ee monsieur qui 
l'obsédait, prétendait-elleI 

pevant «e ta*, dent les grimaces fsisalsnt 

scandale, le cavalier de Marthe «ut un vague 
geste de pitié. i 

— Voulez-vous que nous moulions aux 
salles du premier étage f 

Elle répondit tranquillement de sa voix 
tralche, très nette : 

— Volontiers. Noos y rencontrerons peut-
être des figures amies. 

Et les deux nouveaux venus se dirigèrent 
vers l'escalier qui bordait le coté droit de la 
galerie. 

Une diiaine d'artistes se trouvaient té
moins de cette scène. 

Ils furent stupéfaits. 
Msis le malheur des gens trop heureux, 

surtout des rivaux, cause toujours un cer
tain plaisir. 

Comme Georges, se remettant un peu, 
allait se précipiter, deux ou trois peintres le 
retinrent violemment. 

— Non, pas ds scandale, eo France on res
pecte les femmes. 

Il s'srréta. 
— C'est bien, mi l , j * la retrouverai t Et 

bientôt. 
Les gens s'amasaslent. En temps ordinaire 

U en faut peu, à Paris, pour provoquer t 
rassemblement. 

En pleine exposition, la foale accourt 
vers l'endroit où quelqu'un Se ptécipiteit. 

En on clin-d'œil, Giorgio fut uteavé 
monde. 

Malgré le trouble de son esprit, U comprit 
e ridicule de son équipée, et il sortit 
écartant les gens à coups de poing. 

H descendit vers la Seine, suivit le* quais 
jusqu'aux Invalides, retint an Champ de 
Mers et finit par quitter 1 Expoatt on. 

A six heures 11 se trouva chee lui, sa: 

Sur sa table ans lettre. 

Elle portait au coin droit une marque con-
uede lu l . 
D'habitude U éprouvait eue certaine émo

tion à ouvrir les missives de U Maffia. Au
jourd'hui, 11 la décacheta sans même y 
songer. 

Demain soir, dix heures. Le Semeur est 

ilmporte le SemeurT 
Ettfbr 

msrquis de la Fusterie, 
achinalement : 
— Il eat mort I 
Et enfin, ne songsant plua qu'A Marthe, il 

prit aa tète dans ses mains pour revoir, en 
fermant les yeux, l'image da celle qu'il dé
daignait la veille. 

Lui, il avait rejeté Marthe I Lui 1 
L'aimait-il assex, cependant, cette exquise 

Parisienne aux jolis yeux purs, an teint 
éblouissant, aux lèvres appétissante* comme 
une pèche d'août ! 

Marthe Oarin I 
— Qu« Js suis niait, crislt-,1... Et lâche I 

lûche t Moi j'ai refusé. Je vote hien au* j * le 
veux, maintenant t Ja sens bien qs.1l Isa* la 
faut I Cet homme,.. qui* 
l'a 

t'aime I Jeté 
U s'arrachait le* cheveux, entrait ses on- suie allée A i 

gles dans sa chair. 
Le lendemain, 11 vint frapper A la porte da 

Marthe Qsrln, ne sachant encore c* qu'il lui — 
dirait, prêt i toutes les lâchetés comme & 
tontes les audaces. 

H ne comptait guère être reou ; dans 
imagination H, se *• représentait installée 

ose* nouvel amant-

— MadtiauoàeaUa voua recevra volontiers, 
dit la bonne. 

Marthe s'attendait tellement & cette visite 
de Giorgio, qu'elle avait prié M. Jean de Gou-
dry de ne pas venir a eatte heore. 

Le peintre la trouva dans son atelier, 
droite, appuyée oootra la cheminé*. 

Elle était un peu pale, mais rien «n elle ne 
trah assit l'émotion. Une robe de chambre 
grise à longue cordelière de soie, moulait son 
beau corps gracieux. 

Le* deua lance* de 
dèrentun naasneat. 

Enfin George* dit 

> l'avanl-veille M regur-

Ainsi, cest vrai. Un autre est ici, i i 

g este et sèchement «lie 

« M i s 
. — d i w vol. . _. 

outrage, il l'est encore aujourd'hui 1 Qu'y a-t-
II de changé? Ja soin toujours la fllle-mèrel 
Je sa is . . . 

— Moi je vous die que J* vous sims i la 
folie et que. . . 

- O.hl n'easayea pas da jouer avec^ moi 

M..VcÇefis*'po*see ^p^4K0fSSlZ. fnrJBSquv 

Jamais. 
- Ohl 
— J'ai cherché auprès de TOUS 1* repos et 

le bonheur : Je vous al ouvert mon ftme 
comme i un frère. J'avais besoin d*un samn 
asses noble pour excuser, aasex Intelligent 
pour comprejidre. Vaut «'êtes pis celui-là, 
n sn parrona plus l 

- Je HnèB prêt. 
— Non. 1 Voua avsx obéi A daa saatlaaesiU 

* e U rejetée, lais 

Ml, j'ai au tort t mais è pré 
sent je comprends. 

- Inutile 1 
D'une voix plus sourde, la jeûna artiste 

continua : 
— Vous pensiex que Marthe Garin, richs 

sdulée, célèbre, était i la merci d'un étran
ger? Voua pensiei être si au-dessus de moi 

i vous aviez la droit de me traiter comme 
dernière des malheureuses 1 Et vous 

crovsi encore, peut-aire, que je redeviendrai 

même repentant. Voua êtes furieux at 
teux dee railleries de vos unit, ixuraqnîra 
m'ont vu passer su bras d'un homme rish* 
et honorable, fia ont. . . 

— Cet homme... Je le tuerai, voua savax, 
il je le tuerai! 
Elle son rit: 
— A votre aies. 
U ne comprit pas >« ton d* Marthe; 

sait qu'elle voulait qu'il 
Goudry. 

— Vont seiiei heureuse d'être débaxrnèsêa C 
as) tarif 

Avec un rira gouaifla*r 

rafusjaiAlafe a tais si traître*, 

pour -d* l'amour des JL 
Uenr de p e u , de* venJtés de commia-voya-
gsjdrs. Font voua, 1* femme est un eaclirne, 
elle doit suivra v u caprices, tublr voe nerfs. 
Obt nos, root sates, c'est uni . . . et taira 
finit 

EU* redevenait i artiste fiera, U Parisienne 

Georges, livide : 
i me laisser ainsi, mol, 

— Mon Dieu, oui. V< 

"'-nsPW'ff't' ' ' ' 
votre fcfttiut I Ja Tout i votre _ 

- V< 
jourd'hui T 

Eli* haussa Isa épaulas 
— Voua a'ête* pas pli 

la redise aa> 

pas plua épris qu'hier, ni 

•"•ta 
it botv 

a; 11 pat"* 
! J a u d a 

Non. Ohl nao. Caai u fort J 

voulais pas volrcsU : j'étais amoareus* 1 

Tr*a teiden^sJie rAa*Uaa-

J I^aWtT |Vp.e«ai|i f 
— Oirl. nota nom IromptoBi loua laa ( n i . 

D*"l | jaaveua , n u «wOlT^la,... , 

- Dapni», Ton, T<rw «te, Urrée i M mtit-

- vomy~™j 

(A «uirraj 

i ^ a â t ^ x ê n n m x â i î â a tnmxl 
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qs.1l

